P A I X 
Quoi de plus fort ?

Oui, quoi de plus fort ?

Ce visage apaisé,

Illuminé d’un sourire,

Produisant quelques mots

Que seuls les siens sont capables de comprendre !

Quoi de plus fort

Que cet appel à l’ « ami »,

Non point parce qu’il est prêtre,

Mais, d’abord, l’ ami !
Qui l’a compris :

Pratiquer l’onction sur ce front,

Sur ces mains de travailleur,

Encore durcies au contact de la terre de ses vignes,

Ces mains de travailleur

Passées de la terre au textile,

Sans transition !

Quoi de plus fort

Que la présence constante

D’une épouse, des enfants

Petits et grands,

Proches de ce lieu de souffrance

Où là-bas au loin,

Toujours aux nouvelles.

Quoi de plus fort

Que la prière jointe à l’onction,

Nous portant à nous étonner :

« Seigneur, qu’il est grand ton Nom !

Qu’est ce que l’homme pour que tu penses à lui,

Le fils d’un homme  que tu en prennes souci  »
Quoi de plus fort que les yeux de l’homme souffrant,

Se portant sur le visage représenté de l’Homme des douleurs,

Criant vers le ciel : «  Père ! »
Visages abîmés, corps tordus de douleur

 Dans l’attente, oui, l’attente sereine de la Pâque.   
 Michel Dumortier
